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La nécessité d'avoir à effectuer des mesures de pH et
:rH "in situ" se fait sentir depuis longtemps dans les prospec­
tions pédologiques. Si d'excellents appareils portatifs existent
sur le marché ils sont très chers à l'achat et les réparations
ne sont, souvent pas possibles du fait de l'éloignement et du
manque de spécialistes ; aussi avons nous entrepris de construire
un appareil aussi robuste que possible, peu onéreux, et du fait
de sa constructio~ de dépannage aisé.

Le montage employé dérive de celui inventé par le Doc­
teur HILL, il ne comprend aucun organe fragile, les composants
sont simples, le cablage facile pour être exécuté par un radio­
dépanneur.

Nous traiterons

1 - les éléments nécessaires
2 - le montage et sa réalisation
3 - son fonctionnement
4 - ses performances.

1.- Les éléments nécessaires

a) Lampes:

6 C 6, lampe ancienne, culot américain, que l'on trouve encore
facile~ent, elle a l'avantage d'avoir la grille de co~mande

trè s isolée.

Chauffage indirect, détectrice, amplificatrice, grille
triple, courant grille 10-12 A, pente de 20~ A/v, tensions de
chauffage 6,3 v, consommation 300 mA.

6 E 5 (Oeil magique)
tepsions 6 V, 3, consommation 300 mA.
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b) Les résistances fixes.

Toutes de bonne qualité, bobinées, précision 1 %­
de 600, 2500, 10 000 ohms 5 et 0,5 méghoms (Shunt de grille).

c) Les potentiomètres.

Etanches, bobinés, linéaires, d'excellente qŒalité,
de valeur 600 - 1 000 et 20 000 ohms.

1. de haŒte précision, de grand diamètre, modèle 2515
de Véritable ALTER, 600 ohms, bobiné, linéaire, 152 mm de ~,

il sert au circŒit potentiomètrique d'opposition.

d) Un interrupteur rotatif

à haut isolement (marque SOCAPEX), 2 galettes à 1 cir­
cuit et 5 directions par circuit.

e) Les piles

Pour les tensions plaques, des 22,5 V, type "auditive"
pour l'alimentation des 1 v,5, type "torche".

f) Les électrodes.

Calomel!Kcl saturé - électrode de verre. En principe
tous les types sont adaptables, dans notre cas particulier nous
utilisons celles fabriquées par PROLABO. Le montage électronique
est tel que les électrodes à très forte résistance interne peu­
vent être utilisées.

2. Montage et réalisations (Photos 1-2-3-4)

Le schéma général de cablage (Fig. 1) montre suffisam­
ment qU'il s'agit d'un montage très simple.
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- La lampe 6c6, à forte pente, doit être soigneusement
blindée, la liaison de sa grille au circuit de mesure se fait
par cable blindé, le support de lampe est ordinaire, en bakelite.

- La prise de l'électrode de verre se fait sur douille
coaxiale de qualité, l'électrode au Calomel se branche sur une
douille ordinaire, genre fiche banane.

- Les résistances sont toutes groupées sur une plaquette
isolante, au fond du chassis.

Les piles d'ali~entation sont montées sur un chassis
accessible pour être facilement échangées.

- Les contacts 8 1 et 82 sont groupés sur un contacteur
rotatif à 4 positions : Arr~t - II - l - Mesure.

La position II met sous tention le circuit potentio­
métrique.

Les différents organes sont montés sur un carter mé­

tallique rigide, en tôle d'aluminium de 2 mm, les mouvements de
flexibilité dans le cas d'un carter trop souple, nuisent à la
stabilité électrique.

3. Le fonctionnement.

L'interrupteur est mis sur la position II, les piles
sont sous tension, la grille de commande est "liberée" ; laisser
l'appareil "chauffer 10 minutes", "l'oeil magique l1 s'illumine
agir sur le potentiomè tre II (R2) de façon que le faisceau
fluorescent devienne une ligne droite.

Passer sur la position l, règ1er, comme précedemment
le faisceau fluorescent en agissant sur le potentiomètre l (Rs)r

revenir sur II, règler
revenir sur l etc ••.•
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Après 2 ou 3 opérations de ce genre, les réglages de
l' "oeil" ne bougent plus, le zéro électrique est stable.

Ces ajustement successifs amènent la grille de com­
mande au potentiel du sol, et créent une tension de négativa­
tion de - 1 v,5 par rapport à la cathode, le courant grille
est peu différent de 10- 12 ampères.

(L'idée de fonctionner avec une tension de grille libre
a déjà été suggérée en 1928 par NOTTINGHAM).

Ensuite passer sur la position mesure, les électrodes
étant immergées, ajuster le zéro, co~me précédemment en agissant
sur le gros potentiomètre de 600 ohms, lire le pH.

Avant une série de mesure, vérifier le tarage en utili­
sant une solution de pH connu, si il y a un décalage avec la
valeur lue, règler en agissant sur le potentiomètre de tarage
(1 000 ohms).

- Le .:Jotentiomètre de mc;sure permet, avec une pile de
1 v,5, de mesurer 8Lviror 0 à 600 mv pour le tarage en résis­
tance maximum ( "j 000 ohms) 0 à 1 500 mV pour le tarage en
résistance nulle.

Le cadran de réglage du potentiomètre est gradué en mV
ce qui permet l' util isation de l' a.ppareil pour les mesures de
rH.

4. Les perf2rmances.

Après construction de l'appareil nous l'avons réguliè­
rement essayer plusieurs fois par jour avec des soltuions étalons:
après 2 mois d'essais pratiquement aucune dérive n'est apparue
sur les répères de pH, en tous cas inférieure à 0,05 unité.

5 mm sur le cadran représente 0,1 unité pH ; l'erreur
théorique, avec une résistance d'électrode très grande ~ 3.108

oms, n'est que de 0,3 rnV, donc négligeable.
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- Les piles de tension des lampes doivent durer cer­
tainement de 6 mois 1 an, les piles d'ali~entation (1 v,5)
selon l'usage fait, doivent ~tre changées tous les mois.

- Par soucis de simplicité nous n'avons pas prévu de
réglage de température, préferant la solution qui con siste à

étalonner l'appareil avant l'emploi, avec des solutions tampons,
de pH fixe.
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LISTE DES PIECES NECESSAIRES

avec embase en bakelite

( Série PE IC à
(

1 lampe 6c6

1 lampe 6E6

résis tances
2 résistances

1 résistance

1 "

(
(

600 et 2500 ohms
de 10 000 ohms

6de 5 10 ohms type NIP
de 5 105 ohms type NIP

55 1 %
55 1 %

1 %

3 Potentiomètres, type VC 375, étanches, bobinés, véritable Alter
de 600, 1 000, 20 000 ohms (R5).

1 Potentiomètre de précision type 25.15 - 600 ohms bobiné ft 152 mm
1 Com~utateur rotatif SOCAPEX type M

1 Fiche coaxiale T 12 A

ADRESSES DES FOURNISSEURS

Lampes Société NEOTRON, 6, Rue Gesnonin 92 CLICHY

Potentiomètres, résü"tances MCE, Véritable Alter II rue Pierre
Lhomme, COURBEVOIE

Cadrans de réglages, boutons Société STOCKLI, 18 rue de la Croix
dl Aresnes MONTREUIL.

Interrupteur isolé SOCAPEX, 9 Rue Edouard NIEUPORT SURESNES.

Fiches Coaxiales Embases l\lanufacture
Métall iques
PMUS Xè.

Française d'Oeillets
5, Rue de Dunkerque




